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Le Service:
De la préparation du café
.  t \  I  j t

lusqu-a la conlerence

Des Trois Hér i tages légués par les fondateurs de A.A.,
le plus méconnu est  sans conteste le Trois ième qui
concerne le Service.  Plusieurs membres A.A. se
révol tent  contre les mots "structure de service",  en
soulignant qu'i l  est notoire que A.A. n'a pas d'organi-
sation comme telle. D'autres écartent I ' idée, considé-
rant qu'elle ne s'applique pas au rétablissement
personnel ,

De toute façon, qu'esf-ce que le Service? Ce mot nta pas
de déf in i t ion schématique. Un profane qui  assistai t  à
la Conférence des Services Généraux de 1982 faisai t
remarquer qu' infai l l ib lement chaque tasse de café
pr ise entre membres A.A. menait  à la Conféreuce. Ces
mots reflètent ceux de Bil l W., cofondateur, {ui, lors
d'une causerie prononcée en 1955, à St-Louis, décrivait
les services comme un éventail, à partir de la
préparation du café jusqu'à I ' implication aux niveaux
nat ional  et  internat ional .

f im O.,  déléCué régional  du sud de la Cal i fornie,  a
une opinion arrêtée sur le sujet .  I l  écr i t :  "Lorsque I 'on
par le du service A.A.,  un membre fai t  parfois la
réf lexion suivante:  "Cette quest ion m' indi f fère.  Ce
n'est qu'affaires et polit ique. Tout ce qui m'importe
est mon propre rétablissement et mon propre groupe."

Mais ce membre ne réalise pas qu'i l  a été dépendant
du service A.A., non seulement au moment où i l a crié
autecours,  mais bien avant cet te date.  Comment a-t- i l
appr is I 'existence de A,A,? Ou sinon lu i -même,
comment son épouse, son médecin ou son pasteur
I 'ont- i ls  appr ise pour le lu i  d i re? Parce qu'un comité
d'information publique, qui constitue I 'une des
cel lu les de base du service,  s 'emploie depuis des
années à renseigner le public sur A.A. et à lui
apprendre comment le trouver.

Comment Ie numéro de téléphone de A.A. a-t-i l  pu
figurer dans I 'annuaire? Pourquoi y avait-i l  un
membre A.A. compat issant au bout du f i l  quand i l  a
cr ié au secours? Ces bienfai ts sont redevables au
service A.A. Si  I ' indiv idu est  en pr ison ou en
inst i tut ion,  i l  ne peut al ler  à I 'extér ieur pour acquér i r
la sobr iété grâce au programme A.4. ,  c 'est  pourquoi  le
service A.A. va lui porter ce programme.
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Ce membre a reçu de la documentation A.A. lors de
sa première réunion. Comment cet te l i t térature a-t-el le
pu ôtre écr i te,  édi tée et  d istr ibuée af in qu'el le se t rouve
à sa portée lorsqu' i l  en a besoin? Par le biais de ses
comités de l i t térature,  le service A.A. a assumé cette
responsabi l i té.

Le membre qui rejette le service sous prétexte qu'i l
n'a aucun rapport avec son propre rétablissement se
méprend grandement. I l est sobre aujourd'hui grâce au
service. Le service est un prolongement de la Douzième
Étape pour rejoindre des mi l l iers d 'a lcool iques
aff l igés,  qu' i l  serai t  impossible d 'at te indre indiv iduel-
lement."

Le service commence au groupe local ,  en préparant
le café,  en v idant les cendr iers ou en occupant un des
postes au sein du groupe, Dans la plupart  des groupes,
le service passe la frontière du groupe par le R.S.G.
(représentant des Services Généraux), qui est le l ien
avec toute la structure de service. Lorsqu'un groupe
él i t  un R.S.G.,  i l  acquiert  un suff rage dans le service
mondial  A.A.

Dans un feui l let  d istr ibué avant la Conférence de
1982, f  eanie H. invi ta i t  les lecteurs à part ic iper à une
réunion interrégionale afin d'étudier les sujets à
I'ordre du jour de Ia Conférence. Elle faisait remarquer
qu'en réalité, les groupes A.A. étaient propriétoires
des corps de services A.A. et demandait: "Votre
groupe est- i l  un propr iétaire absent? Les associés
absents n 'ont  n i  voix ni  suf f rage. Pour part ic iper
pleinement en tant que "propr iétaire" en règle,  votre
groupe n'a qu'à él i re un R.S.G. responsable qui
expr imera vos désirs.  Lorsque votre délégué i ra à New
York pour assister à la Conférence, sera-t- i l  au
courant de votre point  de vue? Ou de celui  de votre
groupe?"



À Ia f in de son mandat,  un M.C.D. (membre de
comité de distr ict)  de I 'ouest de l 'Ontar io,  du nom de
R.M,D,,  a comparé le service au rétabl issement
personnel ,  "L 'égolsme et  l 'égocentr isme sont deux
déf ic iences fondamentales qui  peuvent nous empêcher
de placer les pr incipes A.A. avant Ies personnal i tés.  Si
le service n 'a pas enr ichi  votre sobr iété,  i l  se pourrai t
peut-être que vos mot i fs réels aient été quelque peu
guidés par l 'égoïsme. Notre but premier est  de
demeurer sobre et  d 'a ider d 'autres alcool iques à le
devenir .  I l  n 'y a pas occasion mieux chois ie pour
appl iquer cet te théor ie ai l leurs que dans le service!"

Les inventaires de groupes
peuvent causer des

Isurprrses

Récemment,  un de nos amis a lu Ia sect ion t ra i tant  de
I ' inventaire dans la brochure "Le groupe A.A. {pp. 37
et 38) et  i l  est  demeuré consterné lorsqu' i l  a répondu
dans la négat ive à plusieurs quest ions,  I l  a c la i rement
réal isé que lu i  et  son groupe d'at tache avaient peu de
contact  avec I 'ensemble de la communauté,  avaient
fait très peu d'efforts pour porter le message A.A. aux
professionnels suscept ib les d 'or ienter les alcool iques
act i fs vers A.A.,  et  que le groupe étai t  suiet  à une
instabi l i té de membres, sans raison évidente.  I l  a
proposé que le groupe fasse très bientôt  un inventaire
de groupe.

Bi l l  M.,  R.S.G. de Frédér icton, N.-8. ,  partage les
résul tats d 'un te l  inventaire.  I l  écr i t  que sur environ
vingt membres supporteurs,  onze seulement ont
répondu à chacune des treize quest ions posées dans la
brochure et  comme conclusion, i ls  ont  présenté à
I 'assemblée trois résolut ions importantes:  Invi ter
notre président de I ' Informat ion Publ ique du distr ict
numéro 5 à assister à une réunion pour apprendre
comment notre groupe peut aider son comité;  partager
nos expér iences avec les membres de I 'assemblée
régionale et  avec le B.S,G.;  et  fa i re un suiv i  des
InombreusesJ suggestions à notre prochaine réunion".
I l  a qual i f ié cet te expér ience de groupe "aigre-douce":
nous étions effarés et ravis à la fois, attristés et
cependant encouragés."

Les mots ravis et  encouragés traduisent bien l 'état
d 'espr i t ,  car bien souvent,  le seul  fa i t  de part ic iper à
une réunion d'inventaire suffit à insuffler un regain de
vie et  une nouvel le ferveur au groupe.

Une quest ion essent ie l le à poser dans tous les
inventaires de groupe est :  Accuei l lons-nous les
nouveaux? I ls n 'ont  pas tous la chance de part ic iper à
une réunion pour débutants.  Al len M.. ,  membre
résidant au Texas, nous a rapporté que sa rencontre
ini t ia le avec A.A. s 'étai t  soldée par la peur,  la sol i tude,

le désarroi  et  la colère parce que personne ne I 'avai t

remarqué ou ne lui avait offert de I 'aider à sa première

réunion, même après qu' i l  eût  rassemblé toutes ses
forces pour trouver le courage de s' identi f ier comme

nouveau. I l  avai t ,  d i t - i l ,  beaucoup entendu par ler  de la
fraterni té et  aurai t  for t  souhai té qu'el le se manifeste.

Mais i l  a persévéré,  et  aujourd'hui  i l  soulève cette
quest ion dans les réunions d ' inventaire de son groupe,

se rappelant à lu i -même et à ses comagnons que " le
nouvel  arr ivant est  la personne la plus importante
dans la sal le de réunion".

Le bul let in de nouvel les anglais int i tu lé "Br iston

Fashion" propose cinq réponses à Ia quest ion

suivante:  "Que devons-nous à notre groupe A.A.?"
"Nous lu i  devons f  idél i té (en accompl issant un bon

travai l  au sein de notre groupe, aussi  b ien qu'en aidant
les autres groupes);  ossidui té {s i  tous s 'abstenaient de
venir  aux réunions, el les n 'auraient pas l ieu d 'être);

conf iance ( la réussi te dépend des deux part ies:  nous

sommes interdépendants I 'un de I 'autre);  oppui

f inancier (au groupe et  pour t ransmettre le message. I l
y  a toujours des dépenses, que nous soyons présents

ou non);  et  f inalement,  nous lu i  devons notre

inspirot ion (notre exemple inci te les autres à la

sobr iété ou la refoule.  Notre façon de vivre devrai t

st imuler les autres membres)."

Puisque la bonne marche du groupe est  le résul tat
direct  du comportement des membres, la même loi
pourrai t  s 'appl iquer avec bonheur à la corvée de
I ' inventaire de groupe.

Deux symboles
garantissent I 'authenti-
cité du message

Depuis la rédact ion du Gros Livre jusqu'àaujourd'hui ,
l 'écriture a toujours été le moyen le plus efficace pour
porter Ie message A.A. Cependant,  dans une fraterni té
où ne règne aucune lo i  mais des suggest ions,  t rouver
des termes communs pour transposer par écrit les
pr incipes et  les méthodes de A.A. s 'avère une tâche
gigantesque.

Le symbole du cercle et  du t r iangle qui  aparaî t  dans
toute publ icat ion approuvée par la Conférence résoud
le problème. Bien qu' i l  ne peut garant i r  I 'unanimité
absolue, i l  cert i f ie que tout l ivre,  fascicule ou brochure
portant cet  emblème représente I 'éventai l  Ie plus



grand possible de I 'expér ience actuel le de A.A. aux

États-Unis et  au Canada. Toutes les publ icat ions

approuvées par la Conférence fet  tout  changement

substant ie l  dans ces écr i ts)  subissent un long et

labor ieux processus de révis ion par les membres des

comités des syndics et  de la Conférence, et  le produi t

f in i  ref lète sciemment la conscience de groupe de A.A.

dans son ensemble.

Bien sûr,  I 'absence de ce symbole ne signi f ie pas

qu'une publ icat ion est  re jetée; i l  const i tue s implement

un moyen d' ident i f ier  Ia l i t térature A.A.

Un autre symbole,  p lus pet i t  mais tout  aussi  fami l ier

aparaî t  également sur toute publ icat ion A.A. Nous

voulons par ler  de la représentat ion du droi t  d 'auteur.

Occasionnel lement,  cet te quest ion nous est  demandée:

Les pr incipes spir i tuels de A.A. peuvent- i ls  être sujets
à des droi ts réservés? La réponse est  non. Dès le début,

Bi l l  W.,  cofondateur,  nous a exhortés à la plus grande

di f fusion possible du message A.A. et  à t ravers les

années, les Étapes, les Tradi t ions et  part ies d 'autres
publ icat ions ont été largement reprodui tes et  ut i l isées
par d 'autres organismes et  par les médias qui  en
avaient demandé I 'autor isat ion.

Toutefois lorsque les Étapes sont reprodui tes sans
ment ion de droi t  d 'auteur ou de permission

d' imprimer,  les droi ts d 'auteur A.A. sont exposés et  i l
y  a possibi l i té de fals i f icat ion.  Donc, en 1978, le

Consei l  des Services Mondiaux A.A. a adopté une
pol i t ique pour accorder des permis de reproduire qui

se veut aussi  généreuse que possible af in d 'être
cohérent et  juste pour tous et  chacun. Succinctement,
i l  exige:

o Que les Étapes soient énumérées ent ièrement et
dans I 'ordre;
o Qu'el les soient c la i rement ident i f iées comme
appartenant à Alcool iques Anonymes;
o Qu'une ment ion convenable de droi t  d 'auteur soi t
a joutée.

I l  doi t  aussi  être ment ionné que toute interprétat ion

ou commentaire est  I 'oeuvre de l 'auteur et  non de A.A.

BOX 4-5-9

Avez-vous aimé la lecture de ce bulletin? À titre de R.S.G. vous êtes
privilégiés de le recevoir, privilège que d'autres membres n'ont pas,
mais qui seraient peut-être intéressés à se tenir au courant des
événements A.A.

Tout membre A.A. peut en profiter à raison de $1.50 par année en
s'adressant à:

General Service Office
P.O. Box 459
Grand Central Station
New York.  N.Y. 10163

veu, l lez specrner:  tor l lon l . rançarse.
@ Drcit d'auteur 1982

A.A. World Services. Inc.

La Grapevine reflète
la pensée A.A. à travers
le monde

Qui est  I 'auteur du Grapevine? Vous-mêmes. Un nou-

veau présentoir  pour Forums Régionaux démontre en
effet  que les art ic les paraissant dans le Grapevine
proviennent de membres A.A. de presque chaque état
ou province des États-Unis et  du Canada.

En 1944, la première édi t ion du Grapevine publ iée

sous un format de bul let in de nouvel les miniature
présentai t  une interview avec ses fondateurs {"s ix
infortunés gr iboui l leurs") .  L 'un d 'eux déclarai t :  "Nous

sommes comme six mécanic iens de garage, à la merci
du papier.  Nous n'écr ivons pas.. .  Nous nous débattons
avec la ponctuat ion,  la mise en page, et  nous

souhai tons la c lémence du dest in."

I l  en est  toujours ainsi  quarante ans plus tard.  Les
trois édi teurs de la revue, assistés des bénévoles du
consei i  de la rédact ion procèdent à une sélect ion
soignée. Tous i isent chacun des manuscr i ts;  ensui te,
i ls  les étudient ensemble et  la conscience de groupe

dicte le choix des art ic les à retenir .  Très souvent,  cet te

opérat ion s 'avère labor ieuse puisque les manuscr i ts

sont t rop nombreux pour être contenus dans la revue
de 48 pages et  des art ic les valables sont parfois

rejetés,  faute d 'espace. Une fois qu'un art ic le a été
chois i ,  peu de changements sont apportés.  Même
lorsque le texte doi t  être rédui t ,  le sty le et  la pensée de
I 'auteur sont conservés.

Si  vous avez quelque chose à partager avec vos
confrères A.A.,  rédigez un art ic le (dactylographié à
double inter l igne de préférence, mais non essent ie l )  et
fa i tes- le parvenir  à:  The Grapevine, P.O. 1980, New
York,  N.Y. 10163.



Trois des délégués de Le nouveau téléscripteur
7976 sont maintenant
syndics régionaux

est prêt à servir les
malentendants

Trois nouveaux syndics régionaux ont été élus en avr i l
par la Conférence des Services Généraux et partici-
peront à leur première session de f in de semaine
tr imestr ie l le de syndics,  à la f in de ju i l let .  Joan U.,
Natalie S. et Ken D. sont représentatifs des différents
mi l ieux ainsi  que d'une vaste étendue géographique de
la Fraterni té,  Par coincidence, tous t ro is étaient
délégués en même temps à la Conférence de 1976.

Joan U.,  qui  f in i ra Ie terme inachevé de Bud G, pour
les deux années à écouler comme syndic régional  de
l 'ouest central ,  est  or ig inaire d 'Aurora,  S.D. Rejointe
par té léphone à sa ferme, Joan venai t  de terminer une
journée de travail enrichissante. "Mes deux fi ls et moi-
même avons tout juste terminé de semer le maïs et
nous entreprendrons la semence du soya demain,  s i  la
température le permet."  Joan est  veuve, a onze enfants
dont deux demeurent avec el le et  I 'assistent dans les
travaux de la ferme fami l ia le.

Sobre depuis 13 ans, Joan di t  que la sobr iété a
transformé sa. v ie.di f f ic i le d 'auparavant en années
"enr ichissantes et  p le ines de promesses."  El le est
embal lée par I 'h istor ique de A.A. et  s ' ingénue à
recuei l l i r  des pièces de col lect ion de Ia Fraterni té au
niveau de sa région.

Natal ie S.,  syndic régionai  du Paci f ique, v ient  de
Bel levue, Wash. et  est  sobre et  dévouée à la Fraterni té
depuis 22 ans, El le est  part icul ièrement enchantée du
succès remporté lors du déjeuner annuel  des femmes,
qu'el le a contr ibué à lancer à Seatt le,  i l  y  a quelques
années.

El le est  une adepte de la course à pied et  a part ic ipé
au marathon de New York en 1981. Après quinze ans
d'expér ience dans les marathons, el le compare ce sport
au rétabl issement.  El le prat ique au moins quatre fo is
par semaine, donc est  en constante évolut ion,  tout
comme dans la recherche de la sobr iété.  El le nous di t :
"La l iberté que'  j 'éprouve à cour i r  se rapproche
beaucoup de cel le dont je jouis en tant que personne
sobre."

Ken D.,  le syndic régional  de I 'est  du Canada, est
sobre depuis 13 ans et  croi t  fermement que
I ' impl icat ion dans A.A. est  la c lé pour obtenir  une
sobr iété cont inue. I l  d i t :  "Servez I 'humanité et  vous
n'aurez plus de temps à consacrer à I 'api to iement."

Son dernier projet  dans A.A. a été d 'organiser des
déjeuners d 'hommes d'af fa i res et  de professionnels
dans sa vi l le natale de Moncton, N.-8.  Chaque membre
invi te un professionnel  non-membre. Deux invi tés et
deux membres prennent place à une même table pour
converser ensemble après avoir  entendu une causer ie
sur la déf in i t ion et  les buts de A.A,

Que pense-t- i l  de son nouveau poste de syndic? I l
d i t :  "Cette responsabi l i té m' impressionne, mais ie
I 'af f ronterai  un jour à la fo is" .

Un nouvel  apparei l  v ient  d 'être instal lé au Bureau des
Services Généraux pour assister les malentendants.  I l
s 'agi t  d 'un té léscr ipteur et  le numéro de téléphone est :
7 (272) 686-5454.

Une actual isat ion du matér ie l  de service des
groupes pour sourds est  actuel lement en marche.
Aussi ,  af in de partager le plus possible
d' informat ions, nous avons besoin de votre aide:
r  Existe-t- i l  des groupes pour malentendants dans
votre région?
Si oui ,  Comment ont- i ls  été formés et  quel les en sont
les méthodes les plus ef f icaces?
o Quel les publ icat ions sont part icul ièrement
appropr iées pour rejoindre les alcool iques sourds?
o Votre bureau central  ou intergroupe a-t- i l  des
informat ions sur les groupes pour sourds ou sur les
personnes ressources?
o En cas de besoin,  le groupe subvient- i l  aux f ra is d 'un
interprète ou ces déboursés sont- i ls  acqui t tés par
I ' indiv idu? Certains groupes disposent- i ls
d ' interprètes bénévoles?
o Les membres A.A. agissent- i ls  comme interprètes?
Dans la négat ive,  les non-membres sont- i ls  acceptés
dans les réunions fermées?
r Est-ce que plusieurs malentendants l isent sur les
lèvres pour communiquer?

Les deux brochures "Guide abrégé des Alcool iques
Anonymes" et  "Un nouveau venu veut savoir"  ont  été
publ iées en gros caractère d ' impr imerie et  en langage
simpl i f ié pour les sourds.

El les sont maintenant disponibles,  de même qu'une
l iste énumérant les groupes pour sourds,  une l is te de
personnes qui  par lent  le langage mimique et  des
suggest ions pour t ravai l ler  avec les malentendants.
Ces l is tes seront actual isées en conformité avec vos
commentaires et  suggest ions dès que nous les
recevrons.

Que savez-vous qui  nous serai t  ut i le? Toutes les
suggest ions seront bien reçues,

L'  apparei l  t  é l  éscr iPteur
permet oux molenten-
donts de "por ler  ou
B.S.G. ou moyen de
l 'écr i t  u re.



Le B.S.G. et le Grapevine ont fait peau neuve et sont
prêts à 65redémarrertt et à reeevoir les visiterrrs.

Les onnées d'expér ience A.A. sont plus cccessi t , les dons la nouvel le sol le de clossement et  les
membres sténogrophes ont leur centrole indépendonte des bureoux réservés ou personnel .

[Les personnes opporoissont sur cet te photo sont des non-olcoolrques].

Un membre A.A.
ot tend pour prendre

l ivroison d'une com-
mande de l i t téroture

(en hout. / ;

et  les employés du
3.S.G. déleunent dons

un environnement
"boisé"

Au crnguième comme ou hui t ième étog,e,

ies bureoux de lo rédoct ion du Gropevine
sont indépendonts des bureoux résrrrvés

ou pcrsonnci  ot  sont spocieux ol  b ien

écic i rés.

Les cenlres ordinoteurs sur les bu-
reoux servÉrnt à répondre immédiole-

mPnl (ru^ drmondes; j  ordincleur
du B.S.G.,  oppt: lé "Entrepr ise'  t ient

conslomment les dossiers ô lour.

Les déportements du courr ier  (à gauchel  et  de l  expédr-
l ion couyrenl  mointenonl  toLl t  Ie s ix ième étoge,
donnont pius d espocr;  porrr  un service ropide
tt  ef f icoce.



Les orchives A.A, récol tent  e l  exposent
l 'h is lo i re de A.A. en même temps qu'el les
disposent d 'un voste espoce pour les
chercheurs.

Un étudiant de dixième
année convient de
I'exclusivité de A.A.

"A.A. est  unique".  La plupart  des membres de la
Fraterni té diront sans hési ter  que "A.A. est  unique".
Mais cet te phrase a été prononcée par un étudiant de
dix ième année qui  venai t  d 'assister à une séance
d' informat ions sur A.A.,  au col lège qu' i l  f réquentai t .

Karen Shis ler ,  t i tu la i re de la c lasse de I 'académie
Norfolk (Virginia) écr i t  pour nous rapporter les
commentaires recuei l l is ,  sui te à un test  écr i t  qu'el le f i t
passer aux élèves peu après la v is i te des représen-
tants locaux de A.A. En voic i  quelques-uns.
"Alcool ique un jour,  a lcool ique toujours".
" I l  n 'y a pas de remède, mais i l  y  a le rétabl issement.
A.A. est  unioue".
"Les alcool iques.. .  ne croient pas qu' i ls  le sont.
s ' imaginent que seuls les buveurs invétérés ou
clochards ont le oroblème".
"Peu importe la quant i té d 'a lcool  qu'un indiv idu
consomme, s ' i l  en découle des problèmes vis-à-vis lu i -
même ou el le-même ou son entourage, cela s 'appel le
I 'a lcool isme".
"Tous et  chacun peut devenir  a lcool ique".
"Un alcool ique rétabl i  v i t  une journée à la fo is,
s 'abstenant de boire jour après jour" .

N'est-ce pas que ces commentaires ressemblent à
une réunion A.A.?

"Twelve Steps and Twelve Tradi t ions" est  maintenant
produi t  en album de cinq cassettes.  La pochette de
I 'a lbum est de la même teinte bleu poudre que la
jaquette du l ivre.  La seule di f férence consiste dans
I 'addi t ion d 'une ét iquette en caractères Brai l le à I 'exté-
r ieur et  une autre apposée sur chaque cassette.

L 'a lbum se vend au pr ix de 25$.

Une abondance de conseils
uti les dans le courrier

En plus des let t res de fél ic i tat ions et  d 'encouragement,
Ie courr ier  déborde de consei ls ut i les.

Don D.,  membre du groupe Gung Ho, à Long Beach,
Cal i f . ,  a écr i t  concernant I 'ar t ic le paru dans le Box 4-b-
I d'avri l-mai concernant "Le dilemme des groupes
A.A.:  les autres dépendances".

"A propos de I 'associat ion de l 'a lcool isme avec
d'autres dépendances chimiques, j 'ose af f i rmer que si
I 'on tentai t  de les dissocier,  c 'est-à-dire de restreindre
str ictement à l 'a lcool isme Ies réunions, les groupes
perdraient au moins un t iers de leurs membres!

I ls
les

Une bouteil le de Brandy
raconte son arrivé à A.A.

La manie de col lect ionner a f rappé A.A. d 'une
vengeance. Les vis i teurs d 'archives de Colombie-
Br i tannique/Yukon s 'étonneront peut-être d 'y t rouver
une pièce de col lect ion inusi tée:  une boutei l le de
brandy à peu près vide, reposant dans un écrin de
velours fait  sur mesure.

Voici  son histoire:  En 1939, un des premiers
membres de Vancouver, à se réhabil iter, a reçu le
brandy en cadeau de son fi ls pour célébrer sa première
année de sobriété. Le but en était d'offrir un verre
d'alcool aux membres éventuels afin de les soutenir
jusqu'à I 'hôpi ta l  ou à la première réunion A.A. Ce
membre I 'a offert à un fi l leul comme premier présent
d'anniversaire de sobriété, afin qu'i l  poursuive la
tradi t ion,  Depuis,  la boutei l le a été t ransmise de
parrain à fi l leul et chaque nouveau "détenteur" la
signai t  avant de la remettre à un autre membre. Cette
boutei l le,  avec tout ce qu'el le représente pour A.4. ,  a
pr is te l lement d ' importance qu'el le est  maintenant
instal lée en parmanence dans les archives.



La solut ion peut être de former des groupes

spéciaux, mais ne serai t -ce pas engendrer de plus

grandes discordes ou confusions? fe crois qu'un

responsable habi le et  posi t i f  peut c i rconscr i re Ies

effets de la réunion à I 'a lcooi isme.

À vrai  d i re,  la Trois ième Tradi t ion répond

parfai tement à ce problème. Lorsque je suis devenu

sobre,  je ne pouvais que me concentrer sur ce seul

problème majeur de l 'a lcool isme".

Bi l l  K. ,  du groupe Tanglewood, à Winter Park,  en

Flor ide,  par le du problème des non-fumeurs.

"Après les avant-propos de la réunion et  avant le

début de la discussion, ies non-fumeurs et  ies autres

qui  le désirent sont invi tés à passer dans la pièce

vois ine. Ainsi ,  i l  y  a réunion séparée où souvent Ies

fumeurs assistent et  s 'abst iennent pendant une heure.

f  e souffre d 'emphysème et cet  arrangement m'a rendu

grand service."

L 'ar t ic le int i tu lé "Faisons en sorte qu' i ls  veui l lent

revenir"  (édi t ion févr ier-mars) a provoqué des

commentaires venant d 'Al lemagne et  du Canada.

Peter T. ,  de Ber i in,  écr i t :  "Ce problème est  touiours

d'actual i té. . .  af in d 'assurer l 'assidui té des anctens et

diat t i rer  la présence des nouveaux, i l  n 'y a qu'une

sol  ut ion:

Conserver à A.A. sa forme or ig inale de partage "en

table ronde";  s 'en tenir  uniquement au programme

ini t ia i  de rétabl issement en s 'ef forcant de ne pas

al térer ses pr incipes et  en écartant de A.A. toute

tendance à l 'organisat ion ou à quelque stratagème

pédagogique."

Un rappel  d 'une autre méthode tradi t ionnel le,  le

système des jetons, mais avec une légère var iat ion,
nous parvient grâce à Wal iy D.,  d 'Ottawa, Ont.

"Dans la plupart  des réunions, après le message du
conférencier,  nous of f rons un jeton pour af fermir  notre

sobr iété.  Vous vous demandez quel le est  la nouveauté

dans ce procédé? Plusieurs groupes of f rent le jeton

après un mois,  t ro is mois,  un an de sobr iété,  etc.  Nous

offrons ce jeton comme symbole du "désir" .  Ce procédé

est conforme à la Trois ième Tradi t ion.  Les récipien-

daires du jeton sont informés qu' i l  ne leur est  pas

nécessaire d 'être membre A.A. ou du groupe où i ls  se

trouventt  i ls  doivent seulement avoir  un désir
d 'arrêter de boire."

Et pour terminer,  Leonard F.,  secrétaire du groupe
"Over 50 Group" de Auburn, Cal i f . ,  nous a fa i t
parvenir  une invi tat ion à leur premier anniversaire de
groupe. I l  a joute "L 'an dernier,  durant le 'Memorial

Day' ,  j 'a i  v is i té le "Seniors for  Sobr iety Group" à
Pasadena, Cai i f . ,  et  à voir  l 'enthousiasme qui  y
régnai t ,  i l  a été décidé de balayer les obstacles et  de
développer le "Auburn Over 50 Group".

Nous avons maintenant une af f luence régul ière de
nouveaux, le message est  t ransmis et  nous avons

I ' impression d 'être ut i le à la communauté.

L 'année écoulée a été mémorable et  quant à moi,  ce
fut  la plus bel ie."

24-26 - Medicine Hat, Alb., Can.
9e Rass. annuel .  Écr i re:  Prés. ,  P.O.
Box 165, Medicine Hat, Alb. T1A
788

24-26 -  Winnipeg, Mon.,  Con. Forum
régional ouest du Can. Écrire: Prés,,
P.O. Box 459, New York, NY 1016t

24-26 Moncton, uouveou-
Brunswick, Con. Rass. régional.
Ecr i  re:  Prés. ,  P,O. B o x 41.2,
Salisbury, N.B. BOA 3L0

Octobre
B-70 - Montréol, Québec, Con. 24e

congrès bi l ingue. Écrire: Prés., 190,
rue de Castelneau, Moniréal ,
Québec HzR 1P4

9-1L '  North Ëay, ûnt.,  Con. Congrès
régional  annuel .  Écr i re:  Prés. ,  P.O.
Box 494, North Bay, Ont. PL8 8K3

29-31 - Duncon, C.-8., Con. 13eRass.
annuel .  Écr i re:  Prés. ,  Box 595,
Chenainus, B.C. VOR 1K0

Vous proietez un événement pour octobre,  novembre ou décembre?
Rappelez-vous que la date l imi te pour nous faire parvenir  vos informat ions

""i1" 
15 aaût.

l l  est  entendu que le B.S.G. nepeut vér i f ier toutesles informat ions reçues.
Nous devons compter sur les membres A.A. pour décr i re correctement
les événements.

CALENDRIER DES ÉVÉNNMENTS A.A. AU CANADA
Août

73- '15 -  Houston, C.-8. ,  Con. 2e Rass.
annuel .  Écr i re:  Prés. ,  P.O. Box 173,
Houslon, B.C. V0J 120

73-15 -  Borrheod, Aib. ,  Con. 7e Rass.
annuel  du Dis l .  9 -  Écr i re:  Prés. ,
P.O, Fox 215, Barrhead, AIta. TOG
0E0

74-15 -  Windsor.  Nouvel le-Écosse.
Mini  Rass. Écr i re:  Prés. ,  P.O. Box

63, Newpcrt,  Hants Co., N.S. BON 240

28-22 - Cuelph, Ont.,  Can. 13e Con-
grès annuel. Écrire: Prés., 2OS-318S
King St, E., Kitchener, Ont. N2A
182

2L-22 -  Crenfel l .  Sosk.,  Con. Rass.
est ival .  Écr i re:  Prés. ,  P.O. Box 68,
Grenfel l ,  Sask, SOG 280

Septembre

3-5 -  Chopleou, Ont. ,  Con. Rass.
Golden Group. Écrire: Prés., Golden
Group Roundup, Cen, Delivery,
Chapleau, Ont.  POM 1KO

3-5 -  Pent ic lon,  C.-8. ,  Con. 17e Rass.
annuel d'Okanagan. Écrire: Prés.,
Box 524, Penticton, C.-8. V2A 6Kg

3-5 - Dryden,0nt.,  Con. Rass. Écrire:
Prés. ,  P.O. Box 9,  Gp. 19.R.R. 1.
Dryden, Onl.  PBN 2Y4

70-72 - Montréal, Con. Congràs
annuel  internat ional  des avocats.
{bi l ingue) Écrire: Prés., P.().  Box 7 7,
Place Bbnaventure,  Montréal ,
Québec, HsA 1A3

L0-72 - Athwa, Ont.,  Cnn. 31e
Congrès annuel. Écrire: Prés., P.O.
Box 4342, Ottawa, Ont. K19 533

10-12 -  ReveJstoLe, C.-8. .  Can.,  74e
Rass. annuel .  Écr i re:  Prés. ,  P.O. Box
792, Revelstoke, B.C. VûE 230

10-72 - Dunnvi l le, Ont.,  Con. 16e
Rass. annuel .  Écr i re:  Prés. ,  P.O. Box
163, Dunnvi l le, Ont. N1A 2X5

1.1. - St-HyocintÀe, Québec, Con. 3e
Minicongrès Dist.  87-24. Écrire:
Prés., 243O, rue Laframboise, St-
Hyacinthe, P.Q. 1S2 4Y2


